
Il était une fois un bûcheron et une bûcheronne
qui avaient sept garçons.
Quand le plus jeune vint au monde,
il n’était pas plus gros que le pouce.
C’est pourquoi on l’appela le Petit Poucet.
Mais, s’il était petit, il était très malin.

Une année, il y eut une grande misère dans le pays.
Les pauvres gens n’avaient plus rien à manger.
Un soir que les garçons étaient couchés,
le bûcheron, le cœur serré de douleur, dit à sa femme :
– Je ne veux pas voir mes enfants mourir de faim.
Demain, nous irons les perdre dans la forêt.

Or le Petit Poucet s’était caché sous l’escabeau.
Il avait tout entendu.





De bon matin, il courut au bord du ruisseau
et il emplit ses poches de petits cailloux blancs.

Un peu plus tard, les bûcherons emmenèrent
leurs garçons dans la forêt.
Pendant qu’ils ramassaient du bois
pour faire des fagots, le père et la mère
s’enfuirent tout à coup par un petit sentier.
Quand les enfants se virent seuls,
ils se mirent à crier et à pleurer.
Le Petit Poucet, lui, ne pleurait pas car il avait laissé tomber
ses petits cailloux blancs tout le long du chemin.
Il leur dit : – Suivez-moi, je vous ramène à la maison !


